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Comme il est facile de comprendre ces louanges, quand on 
songe aux prières qui composent le chapelet !

Les Saints et le Chapelet

De quelle estime ont entouré le chapelet tous les Saints et 
tous les vrais serviteurs de Dieu !

Nous lisons dans la vie du bienheureux Jean-Baptiste de 
la Salle, fondateur des Frères des Ecoles chrétiennes, qu’il 
n’a jamais manqué de réciter tous les jours et plusieurs fois 
par jour le chapelet. Persuadé qu’on ne peut pas faire de 
prière plus sainte et plus agréable à Dieu, il l’avait en singu­
lière estime et se faisait honneur de le dire partout. Dans 
les rues, il tenait son chapelet à la main et, sous sa soutane, il 
égrenait un petit chapelet d’étain, le récitant toujours avec 
beaucoup de dévotion.

Saint François de Sales faisait de la dévotion à Marie les 
délices de son cœur aimant. Il avait fait le vœu de réciter le 
chapelet tous les jours de sa vie; ce qu’il observa si fidèlement 
qu’il ne l’omit jamais, et si pieusement qu’il y employait sou­
vent une heure entière, méditant les mystères de chaque di­
zaine, avec un recueillement et une attention qui remplis­
saient son cœur des plus tendres élans d’amour envers sa 
Souveraine bien-aimée. Le soir, quelque avancée que fût 
la nuit, quelque fatigué qu’il fût lui-même, il ne retranchait 
rien de cette pratique. Lorsqu’il était malade à ne pouvoir 
parler, il faisait réciter le chapelet par l’un des siens et en 
accompagnait mentalement la récitation. Un soir—c’était 
dans les derniers jours de sa vie—il se demandait anxieuse­
ment s’il avait récité son chapelet dans la journée. Le Frère 
chargé de veiller sur le saint infirme, lui dit pour le tran­
quilliser: “Je crois que nous l’avons récité.” “Vous croyez, 
vous croyez, répondit le saint: en êtes-vous bien sûr ? Vous 
ignorez que de cette dévotion dépend mon salut!”

Saint Jean Berchmans mourant avait son chapelet à la main; 
un des Pères qui l’assistait lui demanda pourquoi il le tenait 
ainsi, puisqu’il ne pouvait plus le réciter. “Il est vrai, ré­
pondit le saint, mais le chapelet ne me rappelle pas moins lq 
souvenir de ma bonne Mère.”


